
 
Atelier de compréhension de texte narratif 

Cycle 2 Niveau de classe CP 

Cochon rose 
 

  

1. Mise en œuvre de l’atelier 

Se référer au protocole ACT narratif CP  

 

2. Indications pour l’enseignant 

• Ce texte est extrait du récit « L’extravagant désir de Cochon Rose » édité au Père 

Castor Flammarion (Les plus belles histoires du Père Castor – vol 2) 

• L’extrait retenu et adapté pour l’atelier retrace l’itinéraire d’un petit cochon dont le vœu 

le plus cher est d’aller voir où se couche le soleil. Cochon Rose va ainsi traverser 

différents lieux dont la grande forêt où habite Loup Noir. 

• Il sera donc particulièrement intéressant d’identifier ces lieux et de les relier aux actions 

successives du cochon, vocabulaire lié au déplacement (trottiner, traverser, gravir, 

atteindre, descendre, arriver, hâter le pas, accélérer, s’approcher, courir…). 

• En cours d’atelier, et grâce au guidage de l’enseignant, on relèvera la méprise du cochon : 

ce qu’il aperçoit au bout de son chemin, qu’il prend pour le soleil, et qui est d’abord 

décrit comme un ballon dans le texte, se révèle être une citrouille, parfaitement 

identifiée par le loup… 

• L’enseignant précisera que ce récit n’est pas terminé et invitera les élèves à en imaginer 

la fin. 

 

 

 

3. Prolongements possibles 

• Lire le texte intégral publié chez Flammarion 

• Comparer le récit original avec l’extrait proposé en atelier 

• Tracer l’itinéraire de Cochon Rose 

• Lister les verbes relatifs au déplacement 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

Cochon rose 

 

 Cochon rose rêvait souvent en regardant le soleil qui devenait rouge comme un ballon 

en se couchant, puis qui disparaissait derrière la colline. « Le soleil a peut-être son lit derrière 

la colline ? » se disait-il 

 Il voulait en avoir le cœur net : il irait voir derrière la colline. Il ne pensait plus qu’à ça. 

 Un jour, Cochon Rose se mit en route, poussant sa brouette et trottinant sur les petits 

sentiers qui mènent vers la colline. 

 Il traversa la grande forêt où habitait Loup Noir et son pas se fit plus rapide. En sortant 

de la forêt, il gravit une grande côte et son pas se fit plus lent, mais le désir d’atteindre le lit du 

soleil lui donnait du courage. Il descendit en courant l’autre versant de la colline. 

Au pied de la colline, il chercha dans le nid de fougères et de mousses où le soleil pouvait 

bien dormir. Il arriva dans un champ et là, surprise !   

Merveille des merveilles ! Il aperçut un énorme ballon rouge qu’il crut être le soleil. 

Il le chargea sur sa brouette et prit le chemin du retour. 

En traversant la grande forêt, il eut beau hâter le pas, la brouette était si lourde qu’il ne 

parvint pas à accélérer quand Loup Noir s’approcha : 

 « Où cours-tu si vite, petit cochon, avec cette énorme citrouille. » 

 


